
78 la semaine religieuse

Et qn'y a-t-il de beau en lui ? Sous les voiles obscurs 
qui le dérobent à mes yeux, ma foi me révèle le plus 
beau des enfants des hommes. J’espère le voir un jour 
face à face dans le ciel. Là, contemplant sa beauté ado­
rable, je répéterai avec les saints : Qu'y a-t-il de beau 
dans le Seigneur ? Le froment des élus.

Mgr de la Bouillerie.

UN VIEUX DRAPEAU

Souvenir d’une SuInt-Jean.Bapllele

C’est le 24 juin.
Tout Saint-X..., est en fête.
Jamais encore lee villageois n’ont va un tel déploiement de fleurs, 

de bannières, de décorations. Chaque habitation semble une chapelle 
ardente, l’église même a pris un air de soutire inaccoutumé et la 
Madone entr’ouvre les lèvres comme pour entonner l’hymne de la 
Patrie.

Seule, une maisonnette fait ombre au tableau ; pas un pavillon 
n’orne la façade grise, plus de fauteuil sur le pas de la porte ainsi 
qu’à l’habitude ; on dirait le domaine du silence ou de la tristesse. 
Lee passants regardent étonnés. On sait qu'en la sombre demeure, 
habite un brave canadien ; le bon Duchesnay, qui fut l’un des plus 
vaillants pionniers dee Cantons de l’Est.

’ Avait-il donc oublié, le voisin, que c’est aujourd’hui notre fête 
nationale î Non, c’est impossible. Pour n’avoir point pris part à le 
joie universelle, il faüt qu’il soit malade, le vieux. — Allons voir, — 
Et tous de se rendre chez le père Duchesnay.

On le trouve étendu sur son grabat, pâle, défait, mourant. Il ne 
reste plue du robuste colon d’autrefois qu’un débris, lequel déjà v* 
presque un squelette. A ton chevet est une jeune fille. Le vieillard


